
Affrontisme

Réflexion sur la pensée philosophique

De la création stratégique de valeurs philosophiques, conceptuelles et comportementales afin
de former la pensée, la conception humaine du monde. Le but est d’anticiper les modes et les
courants de pensée pour éviter d’être surpris et assurer la meilleur préparation intellectuelle,
conceptuelle et comportementale au monde de demain. Former son regard, savoir ou regarder,
adapter  son  angle,  son  champs  et  sa  hauteur  de  vision.  La  production,  la  création
philosophique prend donc sa source dans la pensée stratégique, dans la démarche stratégique,
mais aussi dans la pensée expérimentale, dans la démarche expérimentale.
La démarche Clausewitzienne comme source possible de la construction de la pensée, la
musique électroacoustique, contemporaine comme source possible de la construction de la
pensée.

Philosophie de la démarche.

Philosophie affrontiste -> Affrontisme.

Démarche expérimentale.

Vision structuraliste -> image de l’arbre : le feuillage c’est la connaissance, le tronc et les
branches sont la démarche. Le feuillage c’est l’esthétique, l’image, le visible, la représentation
du monde. Le tronc et les branches sont la structure, porteuse de sève, de développement, de
volonté. Il s’agit de la vision du monde par volontarisme.

Affrontisme : Ce n’est pas une « voie médiane » sans saveur, mais plutôt une réelle prise de
conscience des extrêmes, afin de pouvoir préparer soi-même d’une part, le monde d’autre
part, au pire. Avoir donc conscience de la mort, de la souffrance, de la torture au niveau
individuel et l’affronter. Avoir conscience des courants nihilistes pour le monde et la pensée,
afin de pouvoir tenir une ligne directrice régénératrice, de pouvoir reconstruire par la suite,
mais pas forcément à l’identique, pour que le nouveau intègre la destruction de l’ancien pour
montrer au monde que l’expérience douloureuse a été surmontée avec courage et que cela
serve  d’exemple  pour  le  monde  et  la  pensée  d’une  part  et  pour  les  hommes  pris
individuellement d’autre part.
Affrontisme : Trois dimensions : 
Dimension psychologique, personnelle, notamment par rapport à la (re)construction de soi. ->
notion proche : résilience de Boris Cyrulnik.
Dimension sociologique : conflit entre les générations, rapports de forces sociétaux …
Dimensions conceptuelle, philosophique : tension entre le volontarisme et la représentation
(par exemple).
Le but de l’affrontisme est de prendre conscience des extrêmes qui de toute façon existent
quoi qu’on en veuille. Il s’agit AUSSI de ne pas forcément rejeter les extrêmes, pour éviter les
radicalismes destructeurs, les extrêmes ayant tendance à se renforcer sous la menace de non
reconnaissance de la majorité.
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